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Journal du 
 journal
 Sylvie müller

Le circuit-court est un outil, sujet de nom-
breux articles dans les Actes de Lecture*. Syl-
vie Müller est professeur des écoles à Mont-
pellier en cycle 3. Elle participe à la recherche 
que mène actuellement l’AFL sur l’écriture. 
Elle s’est emparé du concept et a eu une ma-
nière originale de le mettre en place dans sa 
classe, à partir de la rentrée 2007.

Elle nous livre ici son « journal de bord sur le 
journal », notes à l’état brut qui montrent le 
cheminement du journal et de l’enseignante 
qui doute mais tient le cap.

Qu’est-ce qu’un circuit-court ?

En début d’année, je donne les explications sui-
vantes aux enfants : « C’est un journal pour nous, 
auteurs/lecteurs, un journal pour réfléchir, pour se regar-
der pédaler (ça, ça ne passe pas, ils disent qu’on ne 
peut pas être à la fois sur le vélo et dehors...), pour 
réfléchir à ce que l’on apprend et comment on l’apprend. »
Pas de consignes, écriture individuelle.

* Dans le n°32 : De « Pasteur cartonne » comme écrit en circuit-court, de Françoise Kal-
tembach
Dans le n°57 : Pour une observation des circuits-courts, de Françoise Laurent et Alain Dé-
champs (Les fonctions de l’écrit à travers les pratiques d’écriture)
Dans le n°62 : Le circuit-court : sa spécificité et ses usages, de Nathalie Bois et Circuit-court 
et court circuit, Dominique Vachelard
Dans le n°71 : Nouvelles technologies et circuits-courts, de Robert Caron
Dans le n°76 : Le journal, le point, de Robert Caron (L’écriture d’un journal scolaire : un 
entraînement individuel et collectif à l’acuité)ph
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Journal 1
Le journal est démarré au moment de la ren-
trée, sur une suggestion qui vient de moi.
Les remarques des enfants se font sur la forme :
l l’orthographe / l l’oubli de mots (mais on 
comprend le texte quand même, parfois on ne 
voit même pas qu’il manque un mot  discus-
sion autour de l’acte de lire, l’anticipation)
Discussions sur le fond relancées par moi : peu 
d’échos :
l petits et grands / l vivre ensemble
Cependant, des articles du journal 2 reprennent 
ces thèmes.

Journal 2
Dans le 2, apparaissent des histoires : doit-on 
les accepter ? Je ne sais pas trop quoi dire, 
culture du texte libre dans ma classe.
À nouveau des discussions de forme. Pour l’ins-
tant, je prends tous les articles, pour que tous 
les enfants se sentent concernés, en annonçant 
qu’après on discutera pour choisir ce qui est 
pertinent.
Les 2 premiers journaux sont tapés et mis en 
page par moi. 
Pas de titre.

Journal 3
Le journal 3 est mis en page et tapé par les 
enfants, tous les textes sont pris. 
Quelques regroupements d’articles sont faits 
par le comité de rédaction. (comité volontaire 
de quatre élèves).
Je suggère des thèmes, des reprises d’articles, 
j’écris au tableau les propositions.
Dans le journal 3, il y a moins d’écrits, toujours 
les mêmes sujets sans avancer sur la réflexion. 
Il y a même des articles qui disent : «  Je n’ai 
plus d’idées  », «  à force d’écrire, le journal 
sera vide  ».
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NDLR : Ce journal est initialement composé de deux pages mais  
pour des raisons pratiques nous ne vous exposons que la première. 
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J’ai décidé le laisser-faire pour voir ce qui en 
sortira, néanmoins je télécharge et lis tout ce 
qui concerne les circuits-courts sur l’espace 
ressources des membres de la recherche du 
site de l’AFL. J’ai l’impression de patiner... et de 
ne pas être fière de ce qui se passe, mais je tiens 
bon, ce journal ne vivra que si les gamins s’en 
emparent.

A.L. n°57 : Pour une observation des circuits-courts. 
Buts du projet : « le pourquoi : écrire des textes sur 
ce que l’on vit, ce que l’on fait, textes qui seront lus 
par les autres, qui doivent les amener à discuter et à 
peut-être, changer des « choses » ; réfléchir à « qu’est-ce 
qu’écrire » ; améliorer son écriture ; etc. ». En lisant 
cet article, je me rends compte de la multitude de pra-
tiques autour du circuit-court. 

Ce que je pioche (et que je pressentais, mais pas aussi 
clairement) : • il nous faut des rubriques, des choix 
éditoriaux, des demandes de l’adulte / • il faut que 
le journal fasse lien avec ce que l’on vit : les livres lus, 
des extraits de livres, paroles qui font écho dans la 
classe : et ça, c’est mon boulot pour l’instant, relier, 
relancer... / • débats philos ; en faire des textes à 
partir des prises de notes. Trouver un groupe qui le 
fait. / • Ne pas interdire les histoires.

Après la lecture individuelle, le groupe ne renvoie 
que des critiques « c’est toujours pareil », « tel ou 
tel article ne présente aucun intérêt » : à mettre 
dans le cahier de plaintes par exemple, (conseil 
de classe), ou dans le style « on s’en fout... ».
Du coup, on réfléchit ensemble à des rubriques : 
chercher des titres, présenter des livres.

Et on part pour le prochain journal sur : la classe 
de découverte ; peur/pas peur, qui est vraiment 
la préoccupation du moment.

_________
Journal 4 
Premier journal où on trouve des rubriques 
choisies et définies, et des propositions de 
titre. Après un vote, le titre choisi est « Cool la 
vache ! », que je ne trouve pas définir le journal ; 
je l’exprime mais je laisse faire : on verra...
(pourtant, je n’avais pas mis les auteurs des 
propositions afin de ne pas influencer le choix, il 
y a des leaders reconnus dans la classe, et c’est 
bien le titre d’un d’entre eux qui a été choisi.)
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Journal 5
Pour le 5, je propose à un groupe d’élèves de 
travailler autour de nos notes sur la guerre et 
d’en faire un « vrai » texte. Le résultat n’est 
pas terrible, juxtaposition de phrases, pas de 
construction.

_________
Journaux suivants, 6, 7 et 8

l Le choix du titre ne me semble pas corres-
pondre au contenu du journal, rien à voir, mais 
je laisse faire, des articles reparlent du titre dans 
les journaux suivants sans que le groupe ne 
rebondisse : « Moi, je trouve que le titre n’a rien 
à voir avec notre journal. » Clément L (n°7)

« Je propose que l’on change de titre, car on n’a 
pas fait attention au texte de Clément L. qui écri-
vait des propositions de titres. » Manon A (n°8)
Ce n’est qu’au journal n°9 que nous déciderons 
de changer de titre, pour en avoir un qui ne cor-
respond pas beaucoup mieux, à mon sens.
l On part sur des textes, des débats, l’histoire 
du chapeau racontée en classe, tirée de Philo-
Fables de Michel Piquemal. (Ça renvoie aussi 
à une élève très perturbatrice dans la classe 
et que tout le monde regarde en permanence, 
habitude prise l’année dernière.)
Ensuite, je propose l’histoire d’Antigone dans un 
journal qui manque d’articles (on est en même 
temps en train d’écrire un journal destiné aux 

parents et qui va raconter la classe de décou-
verte). On rebondit dans le journal suivant.
À chaque lecture, le lundi matin :
l éclaircissements sur les écrits (typographie, 
je comprends pas, d’accord, pas d’accord)
l questions posées par moi
l définition de ce dont on va parler dans le 
prochain.
Le temps d’écriture suit immédiatement : est-ce 
que c’est une bonne idée ? Comment laisser du 
temps à ceux qui en voudraient plus ?
Le choix du comité de rédaction : je procède à 
ce choix en fonction des doigts levés, pour l’ins-
tant : volontariat.
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Peut-être qu’un autre système sera à mettre en 
place par la suite. Le comité se charge de : 
l la sélection
l le retour éventuel des articles aux auteurs 
pour leur demander des précisions
l la mise en page.
La frustration pour l’instant, c’est qu’il n’y a pas 
vraiment de réflexion sur l’écrit, ni de textes 
« pour de vrai » : on est encore dans la trans-
cription de l’oral, me semble-t-il.
Penser à :
l mettre les noms du comité de rédaction
l garder les journaux dans la classe : 
mémoire, référence.

Pendant le stage sur l’écriture (Stage de recherche-action 
de trois semaines, dans le cadre du Plan Départemen-
tal de Formation, sur le thème de l’écriture, composé de 
cinq enseignantes), état des réflexions (Novembre).
Très compliqué. Ce que j’ai compris : c’est un journal 
pour la classe qui nous permet de réfléchir sur ce que 
l’on apprend et comment = retour réflexif  sur les 
apprentissages. On écrit une fois par semaine. Le 
lundi matin, on le lit, on discute de ce qu’on va faire.
Dispositif  : D’abord tous les articles puis, comité 
de rédaction d’enfants volontaires qui sélectionnent, 
tapent, mettent en page... pour le lundi suivant.
Au début, je laisse faire (pas de consignes). Mainte-
nant, des rubriques ont été dégagées, des thèmes sont  
proposés pour le prochain journal. Des comptes-
rendus de débat ont été insérés. 

Le dernier en date : reprendre tous les journaux car 
il y a des thèmes qui ont été abordés sur lesquels il 
n’y a pas eu de retour : punitions, conflits, petits/
grands... Ils ont peu de choses à dire sur le fond. « on 
n’a plus d’idées ». C’est plus difficile d’écrire sur 
ce que l’on pense.
Faut-il produire juste après la lecture-débat ou en 
différé ? C’est aussi dans le long terme que les enfants 
réagissent (réflexion).
Faut-il avoir un « bloc-notes » ou « pense-bête », écrit 
intermédiaire alimenté tout au long de la semaine à 
utiliser lors de la phase d’écriture ?
Cf.  journal des apprentissages (Bucheton)

Mi-décembre : retour en classe après trois semai-
nes de stage, avec un journal qui date d’avant 
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mon départ. Comment relancer le journal, je 
suis toujours frustrée, je ne sais pas comment 
avancer, ni en faire quelque chose qui nous 
fasse avancer. Si, pour moi, c’est un réel jour-
nal des apprentissages, comment le faire vivre 
comme tel ?
Des idées : 
l faire un journal de bord des idées, au fur et à 
mesure qu’elles arrivent dans la semaine.
l écrire ensemble tous les jours en fin de 
journée
l mettre une affiche dans la classe : document 
collectif d’idées sur la semaine. Faire des 
retours réflexifs : c’est peut-être ce qui manque 
dans ma classe, pas assez.

Journal 9
On reprend tous les journaux écrits depuis le 
début de l’année, et on écrit à partir de ça. (consi-
gne aussi vague...) Constatation : des reprises 
de thèmes et des articles sur ce qu’on fait en 
classe. Comment proposer des réécritures de 
texte ? Au comité de rédaction ? Par exemple, 
parfois, lors de la lecture, des élèves disent ne 
pas comprendre ce qui est écrit, des ambiguïtés. 
Proposer au comité de réécrire ?
J’ai tenté une réécriture d’un texte d’élève, en fai-
sant exprès de « compliquer » sa phrase : mots, 
tournure de phrase. L’élève concerné a dit « s’y 
retrouver », une élève reprend ma phrase pour 
faire son article.

Début janvier, journal 10
Le journal semble se construire, des débats 
apparaissent sur le statut de l’élève par rapport 
aux adultes, sur l’apprentissage par cœur des 
leçons (merci à la remplaçante, car ils ont pu 
expérimenter des façons de faire la classe dif-
férentes...). Une réflexion autour du titre s’en-
gage, un changement : voir ce qui en sortira. 
Une chose est sûre et ce, depuis le début : 
les élèves lisent le journal dans le plus grand 
silence, certains se munissent d’un stylo, d’un 
surligneur, ils interpellent les autres sur le 
contenu, ça vient doucement, mais ça vient...
Des articles sur les jeux en ligne, type Dofus, 
ou sur des livres : le groupe renvoie que ça 
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ne l’intéresse pas de connaître le contenu du 
jeu ou du livre, ce qui est intéressant, c’est de 
savoir pourquoi on joue, ce que ça fait. En ce 
qui concerne les livres, on se demande com-
ment intéresser le lecteur, comment lui donner 
envie de lire un livre : il va nous falloir aller jeter 
un œil dans les magazines des librairies, dans 
les critiques de livres. Le comité se met à faire 
des choix en fonction de cette exigence : pas 
de résumé de livre, pas de listes de ce qu’il y a 
dans le jeu en ligne.
Deux élèves dans la classe n’ont jamais par-
ticipé au comité, et ne souhaitent pas le faire, 
un qui écrit beaucoup, un autre pour qui c’est 
difficile d’écrire.

Journal 11
De plus en plus d’idées, de réflexion : les parents 
et nous, apprendre par cœur, les jeux en ligne, 
les différences, un élève qui réécrit son article 
pour mieux se faire comprendre (c’est ce que je 
voulais dire la dernière fois, mais avec d’autres 
mots). Je n’ai toujours pas l’impression d’être 
en face d’écrits, j’ai même le sentiment parfois, 
que, plus ils ont d’idées, moins les textes sont 
« écrits ». C’est ce que je ressens pour le journal 
11. Je leur dis dans la discussion que je trouve 
que leurs textes sont des transcriptions de l’oral, 
et ils sont assez d’accord, donnant des exem-
ples : pas de ponctuation, phrases mal construi-
tes. Et pourtant, c’est bien de la pensée qui se 

construit. Je demande au comité de rédaction 
de réécrire des articles ou de les rendre à leur 
auteur s’ils trouvent qu’ils ne conviennent pas. 
Nous nous mettons d’accord pour que l’article 
publié soit compris de tout le comité de rédaction. 
Dans un article il est écrit « des choses que je ne 
citerai pas », nous demandons à l’élève de s’ex-
pliquer et il nous dit : « si je ne l’écris pas, je vais 
encore moins le dire ». Je le note, car ça m’inter-
pelle sur les statuts écrits/oral. Depuis la rentrée 
de janvier, affichage des idées pour le journal, 
des débats qui nous animent en ce moment, 
l’affichage ne se renouvelle pas, il s’agrandit, je 
laisse les idées d’avant.  

Sylvie MÜller 


